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.1 pensa, avec raison, que cet te image offerte à leur véné.
ration, exciterait leur dévotion en nogmentant leur
confiance. Cotte ouvre r<çut bien vite la té.nédicton
du ciel.

S. G. Monseigneur Josepli Formisano, vuo de Noie,
la Comteso Marianna do Fuco et l'Avocat Bartolo
Longo animés d'un mêInme zèle devinrent les acquéreurs
d'un terrain qui devait servir à construire uno molesto
églite pour la pieuse colonie. Monseigneur de Noie
vint le 8 Mai do la même année, pi ésider à la po e do
la premièio pièrro du rouveau Fanctuaire. La foule
était nomb.reuse a cette cé dinoi,ie ; son recueitlcment
seul égalait sa joie. Pourtant on était loin (le prévoir
la magnifiecnce que ce nouveau Tem;-lo était appelé a
posséder dans un si prochain avenir.

La bâtisse en eiet était à peine commencée. que les
flièles rivalisaient do générosit6; de toutes parts on
envoyait dos offcandes...... La Vierge da R>saire donna,
proclamons-lo bien haut, des signes sensibles de ses
faveurà aux porsonnes qui concoaraient si gén6reuse-
ment à répandro son Culte. L3 nombre des pé!crins
qui arrivaient à Ponpéi augmiortit chaque j>ur. Le
pauvre y laissait bon hamb'o obole, l'artisto venait
mettre au service d3 la Mòro do Dieu son intèlligenCo
et son génie.

Le plan primitif fat vite abandonné, des favmrs mi
raculeuses, dàment con=tatée, tout en grandissant le
zèle des fidèles multipliaient aussi leurs dons. L'élan
fut immense dans le monde catholique, et lo monument
qui en devait repréenter l'ardeur i econnaissante prit
dès lors de grandioses proportions.

Au bout de onze annes, sur l'emplacement destiné à
une moleste église de villoga 5 'élèvo ajourd'hui une


